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Chers frères et sœurs bien-aimés de Jésus Christ, 

Deo gratias semper ! Rendons grâce à Dieu toujours, car cette fête est notre joie, la joie d’être sauvé avec 

Marie comblée de grâces, grâces dont nous bénéficions tous si nous savons nous réjouir avec elle, avec Notre-

Dame. Et solennité habituelle encore plus forte cette année avec la réouverture de Notre-Dame de Paris… 

Difficile de ne pas l’évoquer… On entend beaucoup de choses, et aussi beaucoup de bêtises, mais pour nous, 

croyants, fidèles du Christ et de l’Eglise catholique, il peut être bon, juste et saint d’y discerner ce qui peut 

faire grandir notre foi et notre vie spirituelle. Nous devons toujours chercher à lire les évènements avec les 

yeux de la foi, sous le regard de Dieu, sans naïveté ni angélisme, sans non plus de pessimisme ni en voyant le 

mal partout, mais toujours voir en vérité pour écouter ce que Dieu nous dit et le suivre là où il nous appelle… 

Et donc vous parler de kairos, de Marie Reine et modèle, et de Notre-Dame. 

1/ Un kairos 

Un kairos, vous savez, c’est une des définitions grecques du temps, en complément de chronos. Le chronos 

est le temps qui défile, qui se succède, le temps long et qui avance. Le kairos est ce moment, LE moment, ce 

temps donné et précis, cet évènement décisif, l’instant d’inflexion. Et dans la Bible, c’est le moment de l’action 

divine. Et donc, on peut dire, par exemple, que le « oui » de la Vierge Marie à Dieu, son « Fiat », est un kairos 

décisif dans l’histoire de l’humanité et dans l’économie du salut où, par ce « fiat », ce cœur ouvert et 

disponible, Dieu peut prendre chair et s’incarner, et continuer son œuvre de rédemption. Ceci étant lié à 

l’unique kairos, celui autour duquel tout tourne : le kairos de la mort et de la résurrection du Christ. Et 

c’est bien du mystère pascal que découle une grâce prévenante et anticipée permettant une conception 

immaculée de Marie, afin que le Sauveur naisse dans un écrin virginal et un tabernacle pur.  

Certes à un niveau moindre et différent, nous pouvons quand même voir avec Notre-Dame de Paris une forme 

de kairos, au cœur de notre époque contemporaine, dont Dieu peut et veut se servir pour nous parler. Un 

moment T, un moment donné, un évènement comme une allégorie de notre vie et de notre Église afin de 

grandir dans la foi et l’espérance en Dieu. Tout ce qui compte pour nous, chers amis, c’est notre sanctification 

et l’œuvre de salut de Dieu en nous, et c’est pourquoi il nous faut lire les évènements dans ce sens-là, 

toujours… Et voir, il y a 5 ans, la destruction de Notre-Dame, avec la croix glorieuse restant debout au 

milieu des cendres et des gravats, en pleine semaine sainte, et la célèbre statue médiévale de la Vierge à 

l’Enfant ou Vierge du Pilier demeurée intacte, à quelques centimètres des poutres calcinées, puis de voir 

maintenant « sa résurrection », plus belle et plus neuve qu’au premier jour, pour accueillir de nouveau 

aujourd’hui la sainte relique de la couronne d’épines et surtout le culte eucharistique, la Présence réelle du 

Seigneur en son cœur.  

La cathédrale Notre-Dame comme chaque église n’est finalement qu’un écrin pour accueillir en son cœur un 

petit bout de pain devenu le Corps du Christ et la Présence même du Dieu Tout-Puissant qui s’abaisse 

humblement pour demeurer en ses entrailles. Ad majorem Dei gloriam ! Tout pour la plus grande gloire de 

Dieu ! Tout cela est source d’espérance pour tenir bon dans le combat spirituel. Malgré les épreuves, les croix, 

les difficultés, les destructions, ne lâchons rien ! Tenons bons ! Combattons ! Notre volonté humaine bien 

orientée et aimantée vers le bien, le beau, le vrai, donc vers Dieu, peut faire des merveilles pour Dieu et pour 

contribuer à élever les âmes de nos frères et sœurs… 

Dans ce contexte national et international morose et parfois inquiétant, source d’angoisse, Notre-Dame est 

une lumière qui éclaire ! Quel signe ! Certes nous n’avons plus de gouvernement mais nous avons Notre-

Dame ! « Le Ciel et la Terre passeront, mes paroles ne passeront pas » nous répète le Seigneur. Ça passe… 

mais Notre-Dame demeure… Tout passe, Dieu seul suffit… 

Notre-Dame oriente notre cœur, notre regard, notre âme vers le Seigneur, vers le vrai Dieu. Tout cela en ce 

moment a quelque chose de prophétique pour nous encourager à toujours mieux nous donner à fond, sans 

compter, pour l’Evangile, pour la gloire de Dieu et pour le salut de nos frères et sœurs. Et il faut être patient 

et persévérant. Tout ce qui est bon et grand a besoin de temps ! Quelques heures pour détruire Notre-Dame ; 

et cinq ans pour la reconstruire, du moins la réouvrir, car ce n’est pas encore finit… Oui, du temps… Mais 

rien n’est impossible à Dieu ! 

 

2/ Marie, notre Reine et Reine de France 

Remettre l’église au milieu du village ! Et là on peut dire que Notre-Dame est bien remise au milieu de 

Paris et de la France ! Et il y en a bien besoin ! Profitons de cette incroyable occasion pour évangéliser ! 



Pour que la Vierge Marie continue de conduire vers son Fils, pour que Marie grandisse dans les cœurs et puisse 

régner davantage sur tous les cœurs : régner dans notre propre cœur et dans le cœur de la France ! 

En cette solennité de l’Immaculée Conception, renouvelons notre dévotion mariale, notre piété mariale afin 

de mieux et plus suivre le Christ. C’est là tout l’enjeu ! Les quatre grands mystères mariaux (la conception 

immaculée, la virginité, la maternité divine et l’Assomption) sont tous christocentriques. C’est toujours par et 

pour le Christ que Marie existe comme créature bienheureuse, sanctifiée, pleine de grâces.  

Et si le Sauveur est venu dans le monde par Marie, il reviendra dans sa gloire par Marie, comme il vient chaque 

jour en nous par Marie. Dans la réalité du Corps du Christ qu’est l’Église, les Pères de l’Église voyaient en 

Marie l’image du cou entre la tête le Christ et le Corps l’Église par lequel passaient toutes les grâces divines. 

Passons par Marie chers amis ! 

Accueillir Marie comme notre Mère et notre Reine, c’est permettre à Dieu, par elle, de vivre et grandir en 

nous. Il en va de notre sanctification et de notre salut ! Ce n’est ni accessoire ni secondaire ! 

Comme le disait St Louis-Marie : « Marie est le moule où les âmes deviennent semblables à Jésus ! Entrez 

dans ce moule ! ».  

La Vierge Marie est le type et le modèle du disciple, comme est le type et le modèle de l’Église, Notre Mère.  

St Ambroise de Milan, au 4ème siècle, que nous avons fêté le 7 décembre, invitait à ce que « l’âme d’un baptisé 

devienne Marie ! ». Nous devons accueillir Marie en nous pour vraiment et plus accueillir la présence de Dieu 

en nous, et cela par Marie et par l’Église. C’est indissociable. Tout se tient profondément dans l’unique mystère 

de Dieu. Et je termine par Notre-Dame… 

 

3/ Notre-Dame 

Nous l’avons dit : ND de Paris comme chaque église portent en elles le Présence même de Dieu. Quand 

l’édifice est beau et magnifique, cela est un témoignage qui élève l’âme, qui aide à prier, qui ouvre le cœur 

pour que la grâce de Dieu passe, transforme et sanctifie… 

Espérons, nous aussi, que d’ici deux ans, nous pourrons consacrer un nouvel autel dans le chœur rénové de 

notre église Saint Louis. C’est une magnifique liturgie pleine de sens, de symboles, de profondeur, remplie de 

la présence de l’Esprit Saint… Et là ce sera un bel autel, promis !!! Nous y travaillons… Et quand le chœur 

sera entièrement rénové, même si tout ne sera pas encore terminé, nous pourrons quand même goûté à une 

beauté retrouvée pour que notre âme s’élève encore plus en accueillant toujours davantage la Présence du 

Seigneur en nous… 

Et justement, chers amis, soyons tous des Temples du Seigneur, des petites Notre-Dame, remplies de la 

Présence de Dieu, pour en rayonner et en témoigner. Plus nous chercherons à nous convertir, à tendre vers la 

cohérence de vie, à mieux suivre le Christ et l’Évangile, plus nous serons beaux de la sainteté de Dieu, et plus 

nous conduirons nos frères et sœurs vers le Seigneur ! L’Église grandit par attraction… Pensons que quand 

nous avons communié, nous sommes de petits tabernacles ayant reçu le Corps du Christ pour aller en 

témoigner et en vivre joyeusement là où nous sommes envoyés. Comme la Vierge Marie recevant en elle le 

Corps du Christ, le Verbe fait chair et bien par Marie, par l’Église, accueillons toujours plus le Christ en nous. 

Soyons de joyeux addicts de l’amour de Dieu ! Comme le dit St Paul : « votre corps est le Temple de l’Esprit 

Saint ». Oui, soyons de petites Notre-Dame pour rayonner de l’amour de Dieu qui donne une beauté intérieure 

inégalable, la seule vraie beauté, la beauté qui vient du Seigneur… 

 

Accueillons, chers amis, et méditons ce grand mystère de l’Immaculée Conception de la Bienheureuse Vierge 

Marie. Comme pour Marie, Dieu veut pour chacun de nous ce qu’il y a de plus grand et de plus beau. Nous 

sommes créés pour cela, et Marie nous est donné comme auxiliatrice pour nous aider sur ce chemin. Avec 

Marie à nos côtés nous ne devons jamais avoir peur de ce que Dieu nous demande, ce que Dieu veut pour 

nous… C’est un chemin de vie et de joie… Vous savez je suis intimement convaincu que tous les artisans du 

chantier de la reconstruction de Notre-Dame, bâtisseurs de cathédrale, croyants ou non, auraient œuvré de 

manière identique même sans être payé car ils trouvaient du sens à participer à une œuvre grande et belle qui 

les dépassait… Chacun désir en son cœur, en son âme, du sens, du grand et du beau, et finalement Dieu seul 

peut combler notre cœur, Dieu seul donne le sens ultime de tout, et il le fait par Marie, par Notre-Dame… 

Demandons à la Vierge Marie de nous aider à suivre son Fils pour faire comme elle la volonté du Père, pour 

dire comme elle notre « oui », notre Fiat à Dieu… JVSM. Amen. 

(Renouvellement de la consécration à Jésus par Marie : debout ; devant la statue de la Vierge) 
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